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ver et même grossissent, si, comme je l'ai recom-
. mandé, on les abrite à l'approche de l'hiver.- On

continue la cueillette et vente. Vers le quinze du
mois on met en place les oignons de narcisses, de
jonquilles, de tulipes, &c. ; on sème des graines de
pieds d'alouette, de pavots, de coquelicots, d'im.

'4 ~ mortelles, de barbeaux, et d'autres fleurs en état
de supporter la rigueur de l'hiver.

SEPTEMBRE.
On plante les fraisiers, si on ne l'a pas fait le

mois précédent.
On fait les marcottes d'oillets, dans les premiers

jours de ce mois, et on les met dans des pots pour
les conserver l'hiver. On commence à rentrer les
plantes qui doivent passer l'hiver à l'abri.

On doit labourer, bêcher, ou piocher les quarrés
et planches à fure et mesure qu'on les récolte.

OCTOBRE.
On doit, dès les premiers jours de ce mois, dans

le district de Québec, s'empresser d'enlever et met-
tre à l'abri, dans les hangards, cives et caveaux, et
fosses, les fruits du jardinage, se précautionner de
branches de sapin pour couvrir les plants qui peu.
vent résister dehors à la rigneur de l'hiver; parce
qu'elles retiennent les premières neiges qui tom.
bent, et préservent les plans des fortes gelées.

On ramasse les rames qui ont servi aux pois et
aux fèves ; on met des tuteurs aux jeunes arbres et
arbrisseaux, et on les y attache avec des liens de
paille ; on nettoie, on serre les instrumens ara-
toires, on met tout à l'abri, et comme on dit, en hi.
vernement.

NOVEMBRE.
On doit commencer, dans ce mois, à visiter les v

légumes dans les caves et caveaux; on doit ôter
ceux qui sont pourris, ainai que ceux qui men


